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La présence syndicale sur Halluin et dans la Vallée de la Lys a toujours été 

manifeste. Quand il y avait de belles entreprises industrielles, l’activité battait son 

plein. Decofrance, Tissavel, Brepols, Gratry, Seine et Lys devenue Cousin, Lemaître-

Demeestère, Provost ! Les locaux syndicaux bruissaient de nombreuses rencontres et 

lors des élections prudhommales, les représentants syndicaux se partageaient les 

sièges du Conseil des Prud’hommes de la Vallée de la Lys, installé à Halluin. 

La CGT avait sa Maison du Peuple, rue Gabriel Péri,  la CFDT son siège rue de Lille. 

Et signifiant de nombreuses initiatives passées, des services de mutuelles 

complémentaires se trouvaient abrités dans ces lieux comme également  des services 

particuliers. Des coopératives ouvrières avaient pignon sur rue, ainsi la coopérative 

l’Epi, boulangerie artisanale, managée par Léon Saint-Venant, qui assurait  la 

livraison à domicile. 

Il a fallu prendre des décisions concernant l’activité économique déclinante de la 

boulangerie,  face à la concurrence de moyennes surfaces alimentaires ! La Sedop, 

propriétaire des lieux du 134, rue de Lille, a vendu ses locaux à la Ville d’Halluin, et 

j’ai signé avec Léon Saint-Venant la liquidation de cette société. J’étais président de 

l’Union locale CFDT à l’époque, après le départ du fils de Léon, Michel, vers les 

activités d’EDF au sud de Lyon. 

Dans le même moment, la CGT a dû vendre ses locaux,  rue Gabriel Péri. Ses 

dirigeants d’alors, Paul Verheu, Albert Verhellen, notamment, ne l’ont pas fait de 

gaité de cœur… 

C’est l’équipe d’Albert Houte qui a racheté les locaux du 134, rue de Lille. Il ne s’est 

rien passé durant le mandat d’Albert Desmedt. Les activités syndicales ont continué à 

se dérouler dans les locaux habituels, avec une plus grande occupation du rez de 



chaussée, libéré de la boulangerie et des personnes attachées à ce commerce. La 

CGT a connu des errances dans plusieurs locaux de la Ville. 

A l’arrivée d’une nouvelle équipe en 1989, très vite, l’installation des syndicats dans 

un site rénové s’est faite jour. C’est Régis Vanhalst, adjoint aux travaux, qui a été 

déterminant dans la mise en œuvre de cette entreprise, telle que nous la voyons 

encore de nos jours. L’Epi fut inauguré aux alentours de 1994.  

Il a fallu plusieurs années de rencontres et de travaux pour faire aboutir le projet, 

avec comme perspective l’accueil premier des organisations syndicales, CGT, CFDT, 

FO, CFTC. Très vite sont venues se greffer les associations à dimension sociale, la 

CLCV, Familles de France, l’association des ancien de la mutuelle. L’association des 

seniors a souhaité y avoir son siège.  L’ADAR a pu s’y implanter. L’AFAD y est 

présente également. 

La grande salle La Fraternelle, spacieuse et lumineuse, joue pleinement son rôle de 

lieu de rencontres et de débats. 

Bientôt, nous aurons à fêter le trentenaire de cette maison des associations sociales 

et solidaires, le fameux 134 ! 

Ce local a besoin d’un suivi attentif pour éviter sa dégradation, pour se moderniser et 

devenir encore plus accueillant, pour s’ouvrir aux besoins de la population, 

notamment vieillissante, avec des services adaptés. Il importe que ce lieu, unique 

dans la métropole lilloise,  apparaisse essentiel et reçoive un soutien sans réserve de 

la part de la municipalité, propriétaire des lieux, qui a délégué la gestion à un comité 

des utilisateurs des locaux, désireux d’un parfait partenariat avec les instances de la 

Ville. Il est nécessaire que la façade reprenne un aspect plus évident, que le sas 

d’entrée ne soit pas une barrière, que l’accueil soit bien visible, que chacun puisse 

savoir que, à l’Epi, il est possible d’obtenir des informations importantes concernant 

ses préoccupations. Et comme la fibre est maintenant disponible sur notre ville, il est 

urgent que le système d’information, notamment Wifi,  dans ce local puisse être 

disponible pour les différents utilisateurs. 

L’entrée se prolonge par une belle galerie, propice aux expositions. Lors des 

dernières semaines bleues, les seniors ont pu démontrer la belle qualité des espaces. 

Un nouveau Conseil d’administration est sorti des dernières assemblées générales. Et 

l’intérêt des responsables municipaux est manifeste. 

D’autant que nous entrons dans un nouveau périmètre particulièrement propice.  

Shoes expo a plié bagage. Thiriez a déménagé vers le front de Lys. Une belle dent 

creuse se fait jour, avec en périmètre de ce « trou » la salle du Manège, le Familia, la 

MJC, la Bibliothèque, l’Epi, Lys-Hôtel, le centre de soins et de santé, le monument 

aux morts, le foyer Albert Houte….Excusez du peu, mais il y a là un bel ensemble à 

coordonner pour des équipes inventives de la MEL en matière d’urbanisme, avec les 

élus d’Halluin. Une belle aération, des perspectives nouvelles, des paysages urbains à 

reconquérir. Et de l’audace. Comme c’est Notre Logis qui s’est porté acquéreur du 



foncier, on sait que l’on peut faire confiance en leur capacité d’innovation den ce 

domaine. 

L’avenir de l’Epi, le 134 :  un nouvel épicentre !!! 

 

Jean-Luc Deroo  

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 


